Ce samedi 28 janvier 2006, Clémence ANDREU SABATER aura écrit une nouvelle page dans l’histoire de notre club en remportant le titre de Championne de France en catégorie fédérale minime.

Il est environ 20h30 lorsque le verdict tombe : 1ère et Championne de France en catégorie fédérale minime : Clémence ANDRIEU SABATIER !

Malgré les fautes d’énonciation du nom de famille, tout le monde explose dans le public, les supporters bonauxiliens applaudissent et clament haut et fort leur joie, les entraîneurs fondent en larmes et Clémence se dirige, abasourdie vers la première marche du podium. Ce n’est qu’après quelques secondes qu’elle réalise enfin ce qui lui arrive et laisse paraître l’émotion sur son visage en faisant couler de nombreuses larmes de bonheur !

Retour sur un week-end historique chargé en émotions !

Samedi 28 janvier 2006 – 8h30 –

Rendez-vous à la gare de Rouen. La famille ANDREU SABATER, composée de Christine, la maman, Philippe, le papa cameraman et Clémence, qualifiée grâce à son titre de vice-championne de la zone nord le 18 décembre dernier, est déjà là.

Puis, les profs, Magali et Céline, font leur apparition après avoir pris quelques photos devant l’entrée de la SNCF pour garder un maximum de souvenirs de ce week-end pas comme les autres puisqu’il s’agit du Championnat de France individuel Critérium, Fédérale et Nationale B, ultime étape de la saison pour nos trois qualifiées et récompense suprême après de nombreuses heures passées à s’entraîner.

A leur tour, Pernille GOBIN, troisième du championnat de la zone nord, et son papa, Jean-Philippe font leur entrée dans le hall de la gare.

· 8H45 –

Il est 8h45, Magali procède aux dernières vérifications des engins, chaussons et jupettes tandis que Céline part à la recherche de Sara JENNANE, 5ème et repêchée pour son premier Championnat de France, et de sa maman Anne qui ne sont pas encore arrivées.

Enfin, toute la délégation est réunie, soit 9 personnes au total.

Il est temps de poinçonner les billets et de descendre sur le quai pour attendre le TGV direct pour Lyon Part Dieu.

· 8h57 –

Ca y est le TGV entre en gare, et c’est parti pour environ 3h30 de trajet.

Nous avions certainement choisi le meilleur des moyens de locomotion car Géraldine Picy, ex-entraîneur et gymnaste à l’ASCB que Céline avait eu au téléphone la veille, lui avait dit qu’ils avaient mis quinze heures pour faire Toulouse – Lyon au lieu de cinq habituellement tellement les routes étaient peu praticables et le trafic ralenti en raison des intempéries dues à la neige et que certains clubs ne pourraient peut-être pas se rendre au Championnat de France en raison de la fermeture des aéroports.

· Quelques minutes plus tard, dans le TGV
Tout le monde est installé à sa place, c’est l’heure de la distribution des cadeaux aux gymnastes, un tee-shirt créé par Céline et Magali est offert à chacune des filles en souvenir de leur qualification au Championnat de France.

Une belle surprise pour Clémence, Sara et Pernille qui n’étaient pas au courant, tout comme les parents.

Après un petit café dans le wagon-restaurant qui était juste à côté de notre voiture 5, c’est le début des rituels : la coiffure et le maquillage !

Sara se fait faire sa queue de cheval par Céline, puis Magali prend le relais pour le chignon tandis que c’est au tour de Clémence de se faire tirer les cheveux puis c’est enfin Pernille qui se fait coiffer.

Le maquillage fait suite à la coiffure, Pernille se fait maquiller par Céline en première car c’est elle qui débutera la compétition entre nos trois bonauxiliennes. Environ 20 minutes plus tard, c’est au tour de Clémence se passer entre les mains de la maquilleuse. Pour Sara, on verra une fois sur place au gymnase car elle passe en toute fin de rotation des fédérales minimes et il est grand temps de manger pour que le repas ne reste pas sur l’estomac des filles.

Au menu, des salades de pâtes préparées par les mamans que le « grand prince » du wagon-restaurant a bien voulu faire réchauffer au micro-onde.

Le train aura une heure de retard ! C’est l’annonce qui est faite par le conducteur du TGV. Mais ce n’est pas grave nous avions prévu une marge de sécurité, le principal est d’arriver à l’heure pour le début de la compétition prévu à 17h15.

· 13H30 –

Ca y est, nous sommes en gare de Lyon Part Dieu. Le temps de récupérer la voiture de location et hop, c’est parti. Philippe emmène les profs et les gymnastes dans un premier convoi tandis que Anne, Christine et Jean Philippe patientent toujours à la gare en prenant un petit café.

En route pour le gymnase Jacques Anquetil où Céline devait récupérer les accréditations pour les entrées et le dossier du club pour connaître les heures d’échauffement des filles. Il faut savoir, qu’en Championnat de France, tout est chronométré, l’heure d’entrée au vestiaire, le temps d’échauffement pour le corporel, celui aux engins. Puis, c’est la vérification des engins et le contrôle des licences, ensuite, l’entrée dans la salle de compétition, avec à nouveau deux zones d’échauffement à l’engin dont une sur un praticable entier et enfin, deux minutes de concentration avant l’apparition devant les juges.

Après un petit détour à la première salle, direction le gymnase Alain Colas, lieu de la compétition. Après une petite photo dans la neige devant ce dernier, les filles découvrent le praticable sur lequel elles vont passer. Et là quelle déception ! Une salle aussi grande que notre salle verte avec un éclairage comme celui de la salle rose de Bonsecours et aucune place de disponible pour s’asseoir, seulement deux malheureux gradins pour recevoir tous les spectateurs. Bref, pas vraiment ce que l’on attendait d’un Championnat de France. Les profs tentent de remonter le moral aux filles en leur disant que ce n’est pas grave et que ce n’est pas là l’important et que comme ça elles seront moins impressionnées puisque les conditions ressemblent à celles qu’elles ont aux entraînements.

· 16h25 –

Pernille est la première à aller au vestiaire pour se mettre en tenue d’échauffement. Tout s’enchaîne très vite, elle passe d’une salle à une autre, enfile sa jupette, se fait mettre le satien par Magali et on entend déjà : se prépare GOBIN Pernille, se présente MARTY Mathilde ! Il est 17h40, Pernille est appelée sur le praticable de compétition pour son 1er passage, à la corde.

Un mouvement pratiquement sans faute et une belle note d 11.500 pts à la clef.

· 17h43 -
Clémence fait son entrée en salle d’échauffement tandis que Pernille court au vestiaire pour changer de jupette. Son prochain passage aura lieu à 18h18 pour le main libre.

Les filles se croisent, se félicitent et s’encouragent pendant les parents prennent les notes de toutes les concurrentes qui se succèdent devant les juges. En effet, au Championnat de France, toutes les notes s’affichent devant le public sur des tableaux informatiques.

· 18H18 –
C’est le deuxième passage pour Pernille, au main libre cette fois-ci. Notre « inspecteur gadget (musique sur laquelle évolue Pernille), fait une belle démonstration de ses talents de gymnaste et récolte à nouveau un 11.500 pts malgré deux difficultés d’équilibres qui n’ont pas été comptées par les juges car elles n’ont pas été tenues suffisamment longtemps.

Clémence, quant à elle, commence à s’échauffer également au main libre pour son premier passage sur le 1er praticable et Sara débute son échauffement juste à côté dans la zone corporelle.

· 18H58 –
Après s’être présentée aux différents contrôles, Clémence est appelée à se présenter sur le praticable de compétition au main libre. Tout le monde se demande si elle fait ben partie de la catégorie minime tellement elle est grande. (Il faut dire qu’elle mesure près de 1m70 à seulement 12 ans). Les gymnastes interpellent même Céline et Magali pour demander confirmation et les entraîneurs des autres clubs la remarquent déjà à l’échauffement.

Avec un mouvement parfait, Clémence obtient la meilleure note (12.000pts) au main libre ex aequo avec Nina BELLENOUE qui se classera 7ème à l’issue de la compétition mais la différence allait se faire sur l’enchaînement à la corde, le point fort de Clémence qui est une très bonne technicienne à l’engin pour une minime.

· 19h24 -
Sara, toute contente de s’être qualifiée pour la 1ère fois au Championnat de France (il s’agissait également d’une première pour Pernille alors que Clémence était déjà présente la saison passée dans la même catégorie où elle avait terminé 21ème), se présente à la corde. Avec un début de mouvement  très original et réussi pour la 1ère fois de la saison en compétition (rouler de la corde sur les jambes pendant une crevette, c’est à dire en appui sur la poitrine et les jambes à la verticale), Sara s’en sort superbement bien avec une note de 10.800 pts et a su réagir comme il le fallait lorsqu’il y a eu quelques cafouillis, ce qu’elle n’aurait certainement pas su faire au début de l’année. Il faut rappeler que Sara ne fait partie de notre section que depuis cette saison tout comme Lucille DURU à qui nous avons pensé fortement durant ce week-end.

· 19h40 –

Sara à peine sortie du praticable, Clémence répète une dernière fois ses échappers à la corde, se remémore une dernière fois son enchaînement. La pression monte, « Jamais je n’ai eu autant de stress pour ma corde » :Déclarera Clémence après son passage, passage qui fut toutefois entaché de deux, trois petites fautes que notre gymnaste a su rattraper et qui ne s’est pas laissée démonter pour autant et qui a continué à garder le sourire jusqu’à la fin de son enchaînement.

Au final, la meilleure note de la compétition à la corde (13.850 pts) et de loin puisque la deuxième gymnaste obtient un 12.850 soit un point d’avance ! Comme quoi, ce n’est pas parce que l’on fait une ou deux petites fautes que tout est fini, bien au contraire, il faut continuer à sourire et se donner à fond jusqu’au bout du mouvement (petit message adressé à toutes les gymnastes du club !!!)

· 20h02 –

Plus qu’un dernier passage pour notre Sara, au main libre, avec une superbe jupette que Anaïs Nobis lui avait prêtée pour l’occasion (merci à elle). Avec une position de début plutôt contorsionniste, Sara fait une démonstration de ses qualités de souplesse de dos comme de jambes. Malgré le petit manque de dynamisme et de propreté qu’elle devra encore travailler à l’avenir, Sara obtient une note honorable de 10.150 pts. Un magnifique parcours individuel et une progression fulgurante pour cette jeune fille qui était en bas du classement lors du championnat de la zone nord fédérale minime la saison précédente.

· 20h15 –

Après quelques photos prises en attendant le palmarès et une pause « rangement de placard » (certains comprendront) bien méritée pour les profs, les dés étaient lancés.

Les parents connaissaient déjà les résultats mais ni les gymnastes, ni les entraîneurs ne voulaient avoir d’infos sur le classement final. Le suspens était donc à son comble et Céline et Magali étaient ravies des passages de leurs gymnastes.

Mais qu’en avaient pensé les juges ?

· 20h30 –

Entrée de toutes les gymnastes pour le palmarès.

Et là, c’est l’éclatement de joie. Clémence ANDREU SABATER est sacrée Championne de France. Véronique Pozo, la responsable des juges de la zone nord, ainsi que Eline Comblez, juge niveau 4 convoquée pour la finale nationale, viennent féliciter les entraîneurs émus de voir leur gymnaste sur la plus haute marche du podium qui ne réalise pas encore ce qui lui arrive.

Pernille termine à la 11ème place et Sara, 29ème sur les 40 gymnastes qui concourraient pour cette finale.

Une belle récompense pour tous ceux qui ont contribué à cette réussite : les parents, les entraîneurs, les membres du clubs et autres gymnastes restés à Bonsecours qui ont suivi avec intérêt le parcours, pratiquement minute par minute de nos trois qualifiées grâce à notre webmaster Yves MEGARD qui retransmettait pratiquement en simultané les infos de Vénissieux, les représentants de l’ASCB, nos amis de toute la région Haute Normandie qui se sont succéder au téléphone pour nous féliciter de ces excellents résultats bien d’autres encore et qui ont laissé de nombreux commentaires sur les blogs, sur le livre d’or du site internet et un grand coup de chapeau à Pernille, Sara et Clémence pour leurs superbes performances !!!

Alors MERCI à tous nos supporters !

Félicitations également à Elise GUIDEZ (Caudry) qui se classe à la 6ème place et à Zoé MARTIN (AGCaen) qui termine 9ème.

La zone nord a été magnifiquement représentée en plaçant quatre de ses cinq qualifiées dans les 11 premières du classement, de quoi laisser présager de bons quotas pour la saison prochaine chez les fédérales minimes.

· 22h00 environ –

Les nombreuses photos prises et les félicitations ne cessant de nous parvenir, il était grand temps d’aller se restaurer dans un resto-pizzéria super sympa (un peu glissant avec une magnifique chute du serveur ). Au menu, pizza pour les gymnastes et Magali, cuisses de grenouilles ou gambas pour d’autres ou pour les gros mangeurs comme Céline mix grill (côtes de porc, agneau, merguez avec des frites s’il vous plaît !) le tout arrosé de deux bouteilles de champagne offertes par Philippe ANDREU SABATER. Bref, tout pour décompresser après une journée chargée en émotions et en fatigue !

· 0h30 – 1h00 voir 2h du matin pour les profs qui ont voulu profiter de la bonne journée

Direction l’hôtel que Corinne GOBIN avait réservé. Un super hôtel surtout pour les profs qui ont pu bénéficier d’une chambre de 4 personnes (peut-être la suite de l’hôtel). Promis, la répartition a été faite au hasard ! Mis à part Clémence et Pernille, qui ont dormi ensemble, et qui se sont retrouvées enfermées à l’extérieur de leur chambre (elles avaient laissé la clef à l’intérieur, il était environ 1h00 du matin) aucun incident à déclarer.

Dimanche 29 janvier 2006 - 8h15 –

Tout le monde se retrouve pour le petit déj’ copieux après seulement quelques heures de sommeil, autant dire que les traits étaient tirés pour beaucoup.

· 9h00 –

Départ pour la salle Jacques Anquetil pour récupérer la commande d’engin au stand Eurogym. C’est un peu la course car notre train part à 11h en gare de Lyon Part Dieu. Petit détour par la salle Alain Colas pour donner les cerceaux à la famille GOBIN (Pernille, Corinne et Jean-Philippe) qui restait la matinée au gymnase pour voir une caennaise passer en critérium minime.

· 10h45 –

Ca y est, c’est déjà fini, la voiture de location redonnée, nous attendons le TGV sur le quai et clamons notre Championne de France et le nom de notre club partout (certains nous ont peut-être pris pour des fous !) Merci à Annie, la sœur de Philippe ANDREU SABATER, de nous avoir transporté durant le week-end et amené à la gare pour que l’on soit à l’heure.

· 14h25 –

Après un changement de gare (de la gare de Lyon à la gare Saint Lazare) via le métro parisien et une petite pause casse-croûte, nous voici repartis par le train pour Rouen. Par chance, nous avions réservé car ce dernier était bondé et il nous a fallu déplacer plusieurs personnes qui s’étaient assises à nos places.

· 16h00 –
Arrivée à Rouen. Nous sommes épuisés par les deux jours que nous venons de vivre mais ravis de notre déplacement et surtout très empressés de raconter et de montrer les photos à tous ceux qui n’ont pas pu se déplacer avec nous !

